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2o Bam de dégreet.Asî

-- das ivase iempli da
«ý oUr en opérer, ce que'les mégissiers

Sappellent bava de dgoemewnt,
Lî. ~os-à-dire. que le -sang. l lymphe,.

sy dissolvens ve bai de dégurgment doit durer au moins vingt-
ý4 uatre heures.

8to Eýnlvement de8 clWmir ou do-
é.1ge-A la seortié du bain de dégor-

Sgement, on place la peau, la c hair
' udessus, sur un bois bien rond et
uisez gros, ef au moyen d'un iustru-'
ment peu tranchant, on racle' autant

qepsible les chairse prenýant
bien gare de trouer la peau.

C- 4 DjnC~m!'L5uJ. pour
'-une -peau dermoyenne grandeur, i

~Y Lut sx ou sept pintes .'eaqu
~Ž'nfait chauffer 'dans un'vase et
dans lauleeau on met 'une livre

'd, dalun et.ufle demi-livre desel de
puinn . fait bouilli jusqu'à
dislton complète dlu sltd

1 alun. On retire le vase du feu, et
- quan4 le bain est refroidi au. point

q. quon peut y endurer la main, on y
plnela peau, 'puis 'la' pétrît

aàle lquidan auin 8 pndïmt
muts. a-peau' dou-rester

sce, bain pendant deux- fois
-vingtquatre heures; Après ces deuIx

our-ion-a-retiei-on-fait-réchauffer
Qï lebi mu mêéme degré,.6 on ylog

n-~eiouvgeula peau, la tissant
*~oe ndant dix. mijuutesýet o

- lQlgon penidant quaraate- it

plmais 'la ~>au pour devenir,
OlIOice Souple et belle, doit er

- arlpa les..opérationsuiyvant*es
60offchagie à l&aea.-Iorsque

eùndessous. ,Il faut la-faire séêer
assez' lentement et à l'ombre;- mais.
co'émmîe par la disseccation, 1a' ue

* ~ 0~ 4V~~Auj~ Il La.UV lUI l~aIILV "J--Il- 4

subit l'opération suivante au moins
fil unef.

-ueois par jour.
6ÔEtendre et aeeouplir la 4.

-Amesure qul ea sèche, elle
-'-dévient blanicléf masel le f ormnerait

<les plis et resterait dure si l'on ne
-7jiiuait pas une ou'deux fois par
Ipur sonl assouplissement en l'éten-'
L cnt, la, tirant dans tous e1 sn

Lx~ avqcles mins.C'es e quequ
srep.arcemoyen que l'on parvient

à rendre la peau presque uniforMé-
<~~~ î1n épise partout. Voilà -tout.le

Seqret du mégissier. Il rerte ce6peà-
danýt encore quelques opérations,
mais moins importantes à. faire
a îbr à la peau'antdtrem
ployée.

79.' Dgraiesage. de8 eeo. La
peau séchée *et assouplieD a besoin

d'tedégrassée pour sa, conserva,
-tion.' Pour cla, ou l.4.tend sur. une

-pr@nche, cette fois, lepoil àudsssa O* lae covr de * e is ta

misées de manière à. i rmlrl
Y~Pp o n abandonneanipedn

t. ~flW é!flTTbAL71P '. ". "'-r
AiNE LAA~ W~IA8~L~A.

tr hbeures-souls-la-cendre,-on -retiré,
la peau et oW la bat - vec une. la-

gute-pour: faire. sortir' toute- la

usasb lui uiru buiiua1gujumVÂ. vu -1
peau-'est prête à être employée.

Dans la' préparation des peaux
dg chiens par le procédé quë nous
venons de décrire, -c'est l'alun qui
agit comme substance tonnante,
êoiime .aget de consejrvâtion,
ainsi que la tannin' dans lé tannage
ordinaire des. peaux. Ce proéé,
duî resté, peut tout aussi bien s',ap-
pliquer auxt peaux de Moutons, de

serve le poil intacte. pour l'usage.

Le mi artificiel
Faire du miel artificiel meilleur

que eè miel naturel, vôilà une pré-
tpton q ni urprendra beauu de

monde. Cependanit, un journal scien-
tifique de Paris affirmé qu'on peut-
y arriver et il dontfe même là.m'a-
niere cie sy prendre.

.Quiiquenous ýne désirions pa-s- en-
corger la fabrication artifcielle

,de ce produit, un 'des, plus 1rémun4-
'rateurrdes ptiteaginda tries agriq
les, nous croyons inýtéi'çéssent de re-
produireici a descriptiondu«pro-
cédé itqrds xéiecs
Aux:quelles il à' donné lieu:
il-oupé depi logei'ét4 6
'surieé Sucre, j ai -fait en 1874, -à la
demad de'p"icurs,, négocine

dsprparations-d 'el---esu
,dont l1ç succès a été« complet. Je ve-ý
nais. de Montrer 'dnii leýs -cinq der-
~nièresý-aué,16 à 184 la 'vé-
ritable nattîré-du sioe invïerti, sa
icomplication, et la .Parfaite idendité

;eses variétés'aoc le. sucre de rai-
tsîni 1e sucre ie mniel- et des fruits.U fflcre de miel. peut. être obte-
inu, facilement, et prod uire. dauieL
jde sur'par les"deui -'opérations
~suivantesI. , -

'1 Invers8ion du sucre normalau.
,moyen delacide sulfurique' pur.

Opérationa des plus. faciles. On
fait disoudre le sucre üormat~ or-
dinaire,- dans-5- à-6-f6iàs. s'on-poids

d'eu enuepréalablemen acidea
0,002~ -oau0001 par lacide sul'fuL

rique ; on fait'bouillir la dissôlution,
-pedan ciq mnues etliversion.

est prdite.
Oi)nr éimine l1'acýide sulurique au

moyen du carbônate de -bà r'te pr
dont il est bon de mete n très é
ger excès. On filtre et on fait éva-
prer soit à l'aÏFr soib mieux dans, le

.vide.f
'Si'lévaporation est faite à lar

on obtient un sucre- ihverti pfa*r1i-
tement. identique .à celui -des ýmeil-
leurs miels naturels, Mais. Plus ou
moins coloré en jautie -br ln&tre..

'ygliquatre heures.- L.es -cendrés le, vide, on se procure 'un miel kncodpeCis contiennent des. ".d Loeo pupè, si t laquali-
t~s tde oueqi, n . -k. du u -nei-eîlyé-e

-pas- la à fois
le sucre et l.e parfum.

Il-est réduit à leur emnprunter ce
parfum dont il parviendrait peut-

mais- non sans gade dép-nsere
par de8' moyens d'une inouté'peu
certaine.

SaÙs aucun scrupule, il--suffit d'a-
joter au sucre inverti 2 centi*me8

de Véritable mil ourcmpléter
l'imitation'du miel naturel et- faire
un Froduit parfait, 'très supérieur-à'
celui dont l'as.ociation bavaroise des

rersentants, -de la .chimie appli-

tr.ès supérieur, car il ne contient pas
d'acide libre admis.par- le docteur
(il est lpeut-êtte docteur, tout le.
monde lest en Allemagne)-le doè-.
teur We"lgle-- qui-a-résenté le miel
de sucre à.la docte assemblée.

Le miel, de sucre .préparé par le,
docteur Maumené, ressemblait telle-
ment au* miels naturels les plus

fisque de-nombreux amateurs, en
ont fait longtemps leurs délices ; il

'Pour son- comÉte. --Plus on en resu-'
beêîat' plus on -en voulait ' manger,
sas le. noindreinconvénient.- Ce

-appréciable sur*la presque, totalité*
des miels ordifiairç.

8ka-finesess excellentesqanié
tés ont été constatées par un de. ces
témoignages dont on a souvent roë-
casion- de pouvoir égayer la vie. u
dés principaux négoiants de la mie
de.la errerie,-à-Paris-r-ouvait-le.

'miel Maumemié d'une saveur exquise;
-mais- voulant s'entourer - de' toutes,
Tes précautions' imaginables-avant
d'en comniencer. la, vente (loyale
SOUS le nom de Miel artificiel), me
demanda.d omtr à 'u courtier

uuL e jugwaenUT pBaaîu pour in-
'faillible, néchantillon du ieil arti -
tciel et un du meilleurfmiel -naturel,
'avec jrère de, direaqe e
'deux -miels, crus n'utlodeat
donner la 'préférence. Lejug infa-
'lible répondit :.-i y- a un des deux
mlels qui n'est pas naturel.-C'était
-le mieL-.. 'Maumené? 'Pas- du--tout,'
C'était l'autre, ýle-miel chimique était

juésul naturêeL,'rrart huma-4

Mintenpant, pourquoi ce ie.ic na-
ture, qoiqe chimique, n'a4til pas

pris sa place au-grand soleil'Pur
quoi les abeilles ont-elIeS continué.
d'obtenir la> préférence? Tout àim-
plement parce qu'à; cette époque les
abeilles travaillaient à meilleur mar-

Poui' bien réussir le Miel artifi-?
ciel, on ne' peut pas *se passerd
beau 'sucre blanc même sans, recou--
rir aux raffinés; en -se -contentant
dts poudres blanches de fàb.riqùe. le

rix de! rovient, copr aXrix

sitions d'épiceries, c'est mangeurs"
de'miel qu on pourrait nous appeler.

Et ce.-ne serait pas une moquerie,
'ce serait plutôt n éloge, une justice
rendue à notre bon goût, parce que
le miel chimique, bien fait, avec les
moyens simples dont on vient dQ.
lire -le détail, est certainement au
moins aussi- sucre que- le. meilleur
miel des abeilles;'i 's ovn
un -peu pius Vuc esi i mnieure va-
riété de sucre' inverti), il'l'est beau.~
'coup'plus que le sucre normal 'ordi-
naire,-ecrnme l'ont reconnu; dès 1820
'Lassaigne et Thénard.

Mkais ,neý nous oublions pas. A
cesderièré lgnes, on 'peut croire

t.out ýle miel-de nôs épiceries artifi-
ciel* chimique,--etne: devant pas la
moiôndre recéonnaissance, aux abeil-
le' très snèe nt je n'ai pau
cètte ponsée.. J. jois pot n e~

de- la contenanc è33.g ont
été pour la ,lpr ermpisdupo
duit des ruhe .Laý plupart tous
même.'" -

Cependiant ne quîuons.pas îesu-,
'jet sans uneplaidoirie complète en
faveur du mîi atfiil

-EDabord-on'na-aà cra-indre, s
'cette *fabricetion:devient c ôurante,
'qe e Miel.. de suýreprenne, dans le'
'commerce 'e me ' lel
hmêrne place que margrine. dans-

rine* est-oin de costtuer. une es-.
lpc&ien défiÈie, Sonmélange avec

lfe eur.re peut Ïtre-refusé -si l'on-
se-*aporteà l' possibilité -de la

reconnaltré Èûrement et. surtout-de*

.peu er trev
-d'u oeil auissi-peu bienveilat 's

uespcedéfinie par de. nombreux
traau (auxquels on meem a
'déiiiii lr que j'ai prissuhe.grande
ýpàrt), et ilexiste peu de substance

don lidetié sitaussi bien établie
que 'celle du- sucre inverti et des su-

cr'e ~ruits, de raisin, de iil
ý-On-peetout assiurane,.offrir

iemiel artificiel -aux personne e
plus délicte" e féliciter l'associa~
tion ba&aroise daceli nme
dont 'leseul. défaut était,*-de, conte-

:nir:un-peu d'acide libre, très-facile
'à éliminer;

,Mais il faut encore' àppeler toute
' attention des ais du Wie naturel ~

sur. la- pureté dont ilserait toujours
-doué.' Ce serait par fanatisme .dad-
mettre ette 'pureté sans réserve.
-Tout lé monde satcmindfe-

~àn"1e melsorginaires de contrées
éloianées ' les unes des, autes du
(JAtînais à Narbornne, on Peut cor-
naltre. aisément des dlifféencee Si.

'dot i- u-. ;. lome e, cVin,rémunérateur- 'laf chimieý ne dans -les -tgions -'méridionales de
po4t -sepasser. -t 'Aéiu onii ne tdonriù t pas

.g4; ib ýçr lf% 4tbiu~ i- îî 84 q'o rovri *bb

oin eiàis &,,ie ',

les8 poils, forment. unsvn nte'ettl-es raffinés au moinMs:ans-
mes de mégisele 'la cendr sbi i bien que- es incQlores.
la- grais- Pour n'tre pas tout-à -Le-suc're -demlaispéa-n,
fait. scientific, le terme nWen > â diftère absolumentere d ur
pas moins très pratique ét 'rs ex- tnaturel.reciieilli 'Par le 'abeillese
pressif d e. qu'il est dépourvu de3l'oldirýp4

8o. attae de pecaoe'.»- Après Iciale, venue des fleurs; le chimit

nué de ýbeaucoup. Uîýfabrication Juýr
miel artfiiel est* possible, et je crois
-pouvoir dire à nos-confrère lela;
sociation bavaroise -Nous nenù avez
pas'r-trenne! E n effet,. les vitine

occu pjourun tiers -ou un,tiuort

(bien entendu), ce q 1 elisepg
de surprnr PMa la quantité. je
ne sais .quel Allemand* malicieux:.
noù s a appelsmner de gre- 1
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